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Rapporté par "Amr bin Ash-Sharid : Pendant que
j’étais avec Sa d bin Abi Waqgqas, Al-Miswar bin
Makhrama est venu et a posé sa main sur mon
épaule. Pendant ce temps, Abu Rafi', 'esclave
affranchi du Prophéte (:££), est venu demander a
Sa"d d’acheter chez lui les deux logements qui
étalent dans sa maison. Sa ' d adit: « Par Allah, je
ne les acheterai pas. » Al-Miswar a dit : « Par
Allah, tu dois les acheter. » Sa"d a répondu : « Par
Allah, je ne paierai pas plus de quatre mille
(dirhams) en plusieurs fois. » Abu Rafi™ a dit : «
On m’a proposé cinq cents dinars (pour cela) et si
je n’avais pas entendu le Propheéte (i) dire : “Le
voisin a plus de droit que quiconque a cause de sa
proximité”, je ne te les aurais pas donnés pour
quatre mille (dirhams) alors qu'on m’en propose
cing cents dinars (un dinar vaut dix dirhams). » Il
lesadoncvendusa Sa'd
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